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Ce système d’alimentation dispose d’herbe 
pâturée, sans surface fourragère dédiée à la 
constitution de stocks fourragers (foin, ensilage).
90 % des prairies sont constituées de 
Brachiaria humidicola. Les 10 % de 

prairies restantes sont implantées avec 
du Brachiaria ruziziensis ou du Brachiaria 
decumbens, espèces rustiques ayant 
de meilleures valeurs alimentaires que le 
Brachiaria humidicola.

L’objectif est de produire un jeune bovin 
de 435 kg de poids vif à 30 mois d’âge, 
donnant une carcasse de 220 - 230 kg, 
pour profiter des capacités de croissance 

d’animaux pas trop âgés en distribuant 
peu de concentré pour rester écono-
mique. L’objectif de croissance est de  
400 grammes / jour.

L’aliment concentré est apporté pour com-
pléter en énergie la ration d’herbe afin d’ob-
tenir 400 grammes de gain de poids par jour. 
Au début de l’engraissement, après sevrage, 
les besoins sont plus difficiles à combler car 
la capacité d’ingestion des jeunes bovins 
est encore faible ce qui se traduit par des 
quantités de concentrés plus importantes 

dans la ration. À l’inverse, vers la fin de 
l’engraissement, la capacité d’ingestion 
est plus importante, les jeunes bovins 
peuvent consommer plus d’herbe ce qui 
limite la quantité de concentrés à apporter.  
En complément minéral, apporter 40 g 
d’AMV type 8 / 16 de 6 à 18 mois, et 70 g 
d’AMV type 8 / 16 de 18 à 30 mois. 

L’efficacité de ce système repose sur 
une bonne exploitation de la pâture : un 
chargement animal adapté à la saison et au 
couvert végétal, une rotation des parcelles 

autour de 30 jours en saison des pluies, 40 
à 45 jours en saison sèche (FICHE D13 : La 
gestion des parcelles en rotation dans 
un pâturage tournant). 

En cas de manque de fourrage, en période 
sèche par exemple, il faudra rechercher du 
fourrage complémentaire. On peut constater 
un manque de fourrage lorsque la hauteur de 
l’herbe se situe en dessous de la cheville. 
Si ce manque se répète presque tous les 

ans, l’exploitation des prairies doit être  
révisée (fumure, chargement animal, vitesse 
de rotation) et la production de fourrage com-
plémentaire doit être envisagée. En fonction 
du fourrage complémentaire choisi, il faudra 
consulter les FICHES C8, C10 ou C11.

Les coûts de production de la ration à l’herbe 
et complémentation avec peu de concentrés 
seront détaillés dans la FICHE E2.

> présentation du système fourrager mis en œuvre 

> type d’animal à produire

> recommandations pour bien utiliser les concentrés

> eléments de conduite du pâturage

> ajustements complémentaires

> cout de production
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